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des autres minéraux, rares aussi bien que communs, employés dans les arts, sont 
également présents. On n'y a jamais rencontré le diamant, mais il est vraisem­
blable qu'il s'y trouve puisqu'on l'a découvert dans des glissements glaciaires partis 
de cette zone. 

Un éperon de ces roches précambriennes pénètre dans l 'Etat de New-York, 
où florissent des industries minérales aussi importantes que variées. Une autre 
excroissance franchit aussi la frontière canadienne et s'étend dans le Michigan, le 
Wisconsin et le Minnesota; c'est à elle qu'appartiennent les mines de cuivre du 
Michigan et les grands gisements de fer du lac Supérieur. Tout le long de la lisière 
méridionale de ces roches précambriennes du Canada, seule portion qui ait été 
jusqu'ici prospectée, on a déjà découvert des dépôts d'or et de cuivre dans la 
Saskatchewan et le Manitoba; les terrains aurifères du lac des Bois; les mines 
d'argent de la baie du Tonnerre; les gisements ferrifères qui s'étendent sur des 
centaines de milles depuis le Minnesota jusqu'à Québec; les roches cuprifères des 
mines de Michipicoten et de Bruce; les dépôts de nickel-cuprifère de Sudbury 
(minerai probablement unique au monde pour sa haute teneur); les régions argen­
tifères de la rivière Montréal et de Cobalt ; les mines d'or de Porcupine et des parages 
avoisinants, de réputation universelle; les dépôts de corindon de l'est d'Ontario; 
les magnétites de l'est d'Ontario et de Québec et les vastes dépôts de mica-apatite 
qui les avoisinent. Très au nord, vers le golfe Coronation, des rocs feront le bonheur 
des prospecteurs, car ils portent du cuivre natif tout à fait semblable à celui des 
grandes mines du Michigan. 

P la ine c o n t i n e n t a l e intér ieure.—Les plus grandes portions du Manitoba 
et de la Saskatchewan situées au delà des roches précambriennes, ainsi que l'Alberta, 
sont éminemment agricoles, la décomposition des grès et des schistes sur lesquels 
reposent ces territoires ayant formé les sols argileux et marneux qui ont rendu 
célèbre la fertilité de ces plaines, grandes productrices de blé. La plus grande partie 
des dépôts de surface sont dérivés des roches sous-jacentes. De vastes étendues 
de oette région furent submergées par les lacs glaciaires; des argiles et des limons 
arrachés des terres avoisinantes et entraînés par les torrents descendant des glaciers 
recouvrirent le fond de ces lacs. Telle est la vallée exessivement fertile de la rivière 
Rouge; elle forme partie du lit d'un grand lac qui s'étendait depuis le plateau Lauren-
tien jusqu'à l'escarpement du Manitoba; sa rive sud pénétrait aux Etats-Unis et sa 
rive nord atteignait à 100 milles au delà du lac Winnipeg. 

La presque totalité du sous-sol de la Plaine Intérieure est constituée par des 
roches sédimentaires, principalement de l'âge crétacé, contenant du charbon, des 
pierres à bâtir, des argiles, dont quelques-unes d'un certain prix et des calcaires à 
ciment. On a trouvé du gaz naturel à haute pression dans le nord de l'Alberta 
et des nappes de pétrole dans le sud-ouest de l'Alberta. Les grès crayeux qui 
affleurent à la surface le long de la rivière Athabaska sont, pendant des milles, 
saturés de bitume; ces sables goudronnés contiennent vraisemblablement 12 pour 
cent d'asphalte. Tout récemment, on vient de découvrir du pétrole à Pouce Coupé, 
sur la rivière de la Paix et à Fort Norman, sur le fleuve Mackenzie, près du cercle 
arctique. A d'autres points, dans les roches dévoniennes du bassin du Mackenzie, 
existent des indices de pétrole. Les lignites des plaines de l'est servent de combus­
tible aux populations locales et, en approchant des montagnes, on rencontre des 
charbons fortement bitumineux. De vastes étendues de la Saskatchewan et de 
l'Alberta ont pour sous-sol des couches de lignite et les réserves de houille bitu­
mineuse de l'Alberta sont énormes. On trouve de l'or dans nombre de rivières 


